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1\6 le ] cr fév ri (' r l ':, S7 a Bugnein , dans les Ba e -Pyrénc·es, 
Jo eph-Victol' 'aval'l'e entra en 1902 il normale de 
L escar, C't après avo ir accompli 0 11 ann ée de service mili-
ta ire, lit une qu atrième ann ée à normale de T oulou e. 
Heçu Sain t-Cloud en 100 7, il co nquit le professorat de 
lettre en 190 9. débuta Ü normale d 'Aj accio, pas a 
dès il celle de Quimper et, en ao ùt 1 U14, était nommé 
inspec teur primaire a Albertvill e . Parti simpl e soldat sur le 
fro nt au commencemen t de septembre. débarquant ous le 
canon, il e bat plusieur j ours d e' sui te, voit 1 recul de 
l'el1\Tahi seur, e t évacué, >plli é. mai repart bientôt, refu-
ant d 'invoqu er un e inaptitude phys i(l1le qu 'on eùt peut-

être reconnue. Trois ans durant, il v it aux tranchées, restant 
ohstin (> ment dans le l'ana , p OUl' être plus pré des humbles 
quïl aimai t tant , modeste. impIe, at tentif il se devoirs 
comme il avait touj our (.té . 11 devait être tué au Chemin 
des Dames , le 2 1 novembre 19 17. d ' un éclat d 'obus a la tête. 
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ici ,' impl ment deux témoignage pour dire 
ce qu'il fut. Celui-ci d'abord, d'un ami qlli devait tomber 
lui aussi sur le front et (lui. en décembre 1 éc rivait il la 
pauvre veuve: « Dès avant la guerre. avait bien 
vo ulu quitter cette résen'e faite de fierté et d e mod est ie dont 
ilre tait d'abord enveloppé. Ce n' éta iL pa une âmc OI I\ 'Cl'tC 

tout venant. Et r on n'en re entait (IIIC mi eux Je cltal'lJ1 C 
d'être admis par cet e prit olide et fin , pal' ce cœur bon , 
par cette comcience loyale. Nom avo lls ouvent causé 
là-bab ou ici et de tou s·uj et ·. Il a vai t de ' propos sagcs, (le 
la mesure. une bonne foi curieme, auentivc, réfléchissante 
qui tour tom céùait et ré i tait. On l'am ait cru d'ahord 
incléci ' , tant il mettait de courtoisie il en trer dan un e pensée 

Je n'ai p a cOll nu J'e prit JIloin , raid e . Tl n' t' Il 

gardait p as moin sa viyal1le rob u te sc et di's qll'on arrivait 
bUt' se principe, je den'ai dire sur a religion, il s'y rctrall-
chait et fai ait front; on ell tait un enthousiasme. se idi'es 
avaient un e conscience et un cœur . Il imposait urtout le 
respect par cctte vertu :,i rare : le caractère. Avec de l'indul-
g'cnce, avec une mode tie qlli s'eITor 'ait de IlC of1'enser, 
il (·tait la droiture et rJlOnneur . Il avai t la !Jain de tout ce 
Cjui était men onge . C'était une tn\ belle âme. Il savait 
bien ce qu'était la guerre . A . 'aint-::-'lanl, au châ teau J c Sacy 
et SUt' bien d'autre rou te de g uerre, je devinais sous on 
. ourire de profondeur d'amcrtuJl1e. JI réprimait cette révo lte 
de la raison et de la bonté. 11 avait cettc nohle élégancc, ce 
plu beau de cou rage, de vouloir quand même faire tout on 
deVOir et mieux (lu'nn autre . Il e tallé ju qu'au bout. Ce 
qu'il accordait de lui à e ami." c'était beaucoup, et c'était 
pcu à de ce qu'il donnait aux ien. On entait si bi cn 
qne sa mai on était tou t pour lui; elJ e lui empli ait le cœur. 
Sa voix frémis ait d'une tendres e contenue quand il parlait 
de es enfants. Il y avait autour de lui un discret rayonne-
ll1ent de bonheur qui le l'ai ail encore mieux aimer. Parfois, 
quand il rai ait allu ion aux ouci qu'il lai :,ait derrière lui, 
Une mélancolie passait dan es 0Taye ' yeux noir, un oupit' 
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un peu las 'achevait en souriant, et cela encore, c'était 
l'ombre de on bonheur. Il a obtenu du moins cette con 0-

lation de tomber a ns avoir le temps d'entrevoir l"immense 
peine qu'il allait vou inflige r. » 

Et, à Hile cérémonie commèmorative, le directeur de 
normale de Quil1lper, après avoir rendu hommage 

à la mémoire des élèves morts à la gl lene, ajoutait: « Jeu-
nesse héroï(lu e, un nom 'attache à vos noms pour la coll ec-
tive immortalité : Navarre, votre professeur le plu aimé. 
Navarre, un corps frêle, d e dellors timides, mais une âme 
d(·licate el forte; tous les clons de l'intelligence, un e emi-
bilité frômi sante. d'ordinaire conten ue, une adm irable 
aptitude à se repnésellter la souffrance cles au tres et à en 
soufTrir: les plus beaux yeux de lumière ct de rêvc' qui 
]lui sent illuminer l111 e figure d' Il OllllTIP . C'était 1111 v rai l'ris 
de Fran ce par la raison claire ct la volonté de justice. C'était 
aussi un Jils spirituel des Grands Slaves èpris d 'amour, de 
paix, de fraternité. Comme il détestait toutes les v iolence , 
i l vou lu t croire ju qu'au bout que la guelTe ne e ferait pa . 
Certai n ont dit 011 diront combiell, dans la grande mê}(·e 
des peuples, le danger, la souffrance et la mort. et les gran-
deur et les misères de l'homme jet('e!> en pleine clarté, 
furent des curiosités pa,sionnantes pom qui sut imposer il 
son cœur. i \U grand jour où témoigneront les guerriers, pour 
une œuvre de ju tice sO llveraine, ;.Ja\"arre eût apporté avec 
une bonne foi garantie par toute sa probité de soldat fran-
çai l'émotion humaine la plus intense, le cri de douleur 
de ses nobles espoirs piétinés (') . » 

E.RoQUE. 

(1) Victor Navarre fLLl l'objet de deux citations, dont il refusa toujour. de 
communiquer le texte . Il fut en outre l'objet d'u"e citation posthume et decoré 
de la médaille militaire. 


